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CHRONOLOGIE

JANVIER 2047
DECOUVERTE DE LA PREMIERE PLANETE SEMBLABLE A LA TERRE, PAR LA SONDE
AUTOMATIQUE “GALILEO GALILEI" IL S'AGIT DE LA PLANETE ALDEBARAN-4, EN ORBITE AUTOUR
DE L'ETOILE ALDEBARAN DANS LA CONSTELLATION DU TAUREAU, DISTANT DE
64 ANNEES-LUMIERE. UN TEL VOYAGE NE FUT POSSIBLE QUE PAR L'UTILISATION DE PROCEDES
MIS AU POINT DIX ANS AUPARAVANT, PERMETTANT LE DEPASSEMENT DE LA VITESSE DE LA
LUMIERE.

SEPTEMBRE 2055
ARRIVEE DU PREMIER VAISSEAU HABITE SUR ALDEBARAN-4, QU'ON NOMMERA PAR LA SUITE
ALDEBARAN TOUT COURT. CETTE MISSION CONFIRME QUE LA PLANETE POSSEDE UNE
ATMOSPHERE PRESQUE IDENTIQUE A CELLE DE LA TERRE, UN CLIMAT AGREABLE ET UNE
FAUNE ET UNE FLORE MOINS HOSTILES QUE SUR TERRE.

SEPTEMBRE 2061
L'’ASSEMBLEE DE L'O.N.U. DECIDE D'INITIALISER LE PROCESSUS DE COLONISATION D'ALDEBARAN.
LA CONSTRUCTION DE LA FUSEE DEMARRE, ET COMMENCE ENSUITE LA SELECTION DES
CANDIDATS.

JUIN 2078
DEPART DE L'ASTRONEF “JOHANNES KEPLER" VERS ALDEBARAN, AVEC 1500 COLONS A BORD.

11 FEVRIER 2079

ARRIVEE SUR ALDEBARAN. JOUR HISTORIQUE DE LA FONDATION DE LA PREMIERE COLONIE
HUMAINE HORS DU SYSTEME SOLAIRE.

“L'ATTERRISSAGE" SEFFECTUE SUR UN POINT NOMME BASE 1 QUI, AVEC LE TEMPS, DEVIENDRA
LA CAPITALE DE LA COLONIE, SOUS LE NOM D*ANATOLIE; EN HOMMAGE A ANATOLE LEMTERIK,
PREMIER PRESIDENT DU GROUPE DE COLONS.

MARS 2079

L'ASTRONEF "JOHANNES KEPLER; DE RETOUR VERS LA TERRE, DISPARAIT SANS LAISSER DE
TRACES, AVEC 14 MEMBRES D'EQUIPAGE A BORD.

AVRIL 2084

L'ASTRONEF “TYCHO BRAHE" AVEC 2500 COLONS ET 25 MEMBRES D'EQUIPAGE A BORD,
DISPARAIT PENDANT SA TRAJECTOIRE VERS ALDEBARAN, LA CAUSE RECENSEE ETANT UNE
FAILLE DANS LE DEROULEMENT DU "BENEVIDES TRANSFERT’, LE TRES COMPLEXE PHENOMENE
PHYSIQUE PERMETTANT LE DEPASSEMENT DE LA VITESSE DE LA LUMIERE. TOUS LES VOLS
TRANSLUMINIQUES SONT SUSPENDUS, JUSQU'A CE QUE LES THEORICIENS TROUVENT UNE
SOLUTION AU PROBLEME.

SUR ALDEBARAN, LE SATELLITE DE COMMUNICATION QUI ASSURAIT LE CONTACT AVEC LA
TERRE TOMBE EN PANNE ET CESSE DEFINITIVEMENT D'EMETTRE. LA COLONIE SE TROUVE
COMPLETEMENT ISOLEE, LIVREE A ELLE-MEME. DIX ANS ONT PASSE DEPUIS LE PREMIER ACCI-
DENT ET, SUR TERRE, LES SCIENTIFIQUES SONT INCAPABLES D'ARRIVER A UNE CONCLUSION
ET NE COMPRENNENT TOUJOURS PAS POURQUOI CERTAINS VOLS TRANSLUMINIQUES
TOURNENT MAL ET DISPARAISSENT DANS L'ESPACE.

CENT ANS PLUS TARD, AUCUN NOUVEL ASTRONEF N'EST ARRIVE SUR ALDEBARAN, ET LE
CONTACT RADIO AVEC LA TERRE N'A JAMAIS ETE RETABLI.
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